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S U P 1. E M E N T

DES MELANGES RELIGIEUX.

MONTRÈAL, 2. SEPTEMBRE 1S4L Nuvno 5.

NOUVELLES DIVERSES.
-o-

A:sETIt:il.-UIie lettre d'Aigleterre nous donne les détails sui-
vans sur la situation des catholiques dans diverses localités:

i A Bllackbîurnîe, près du toieux col!gu des Jésuites (Stonyhurst), le ca-
tholicisiîe tait de grands progrès. Unme nouvelle chapelle a été ouverte, il y
a quelques jours, à Over-Darwenî, dans les environs de Blackliurne. Les
iabitans espèrent qu l'ecclésiastique qui a ulicié à cette cérémonie pourra
venir an milieu d'eux les samedi, dimanche et lundi, afin de leur donner ses
soins spiituCls, ainsi qu'aux catholiques des environs.

" A D3radflurd, la vérité se tait jour après avoir longtemps lutté contre de
violenu oLbstacles. Il y a vingt ans, on n'y connaissait qu'un seul catholique;
quelues-uns étant arrivés, on se réunit, et un vénérable prêtre allait quel-
quteos leur dire la liesse dans une petite chambre d'auberge. Aujourd'hui,
BraJfonl compte 3,000 catholiques ; ils ont une belle chapelle et un pasteur
qui réside au milieu d'eux. Ces chitfres en disent beaucoup plus que de longs
r:isoiniilie lis.

1Leeds tie possède pas moini de 10,000 catholiques, avec une belle église,
ille its jolie chapelle, uiie école publique et gratuite pour les pauvres. Le
nombre des électeurs catholiques de cette ville s'élève à plus de 50 ; mais, si
t >us étaiuit enrégistrès, on ci compterait ai moins 100.

-Depuis quatre ans, les frères (les écoles chrétiennes dirigent
lus écoles de 'Sainit-Putrice, à Liverpool. Malgró le zèle de
ces pieux instituteurs, un grand nombre de personnes contestaient
encore le mérite dle leur enseignement. 'Un examen public, qui a cu
lieu tout récemment. aura, sans doute, dissipé tous les préjugés. Le
succès <le lépreuve a même dépassé l'attente des catholiques. Les
pcrsunes qui y assistaient s'en sont retournécs avec la conviction
que les bons fières suivaient un système d'enseignement supérieur à
ceux des écoles ordinaires ; et leur habileté ne le cédait en rien à
leur cordial dévouement pour les etnffins confiés à leurs soins. Nous
nous rdouissons les succès qui attendent en Angleterre, les disciples
ilu vénérabc abbé de La Salle.

-Oi lit dn is le Journo/l asiie dr1uc île Londres du mois de Juillel

ImDans un mieting les archev.luies e évélies de l'èglisc établie d'Angle-
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terre et d'Irlande, tenu à Lambeth le mardi de la semaine de la PenàtecÎîte,
fut unanimement décidé qu'on prendrait des mesures pour établir des siégc
épiscopaux protestans dans les colonies britanniques situées dans les pay:
éloignés et nommément à la Nouvelle-Zélande, dans les possessions britar
niques de la Méditerranée, Malte, Corfou, au Nouveau-Brunswick, au Ca
de Bonne-Espérance, à la terre de Vandiemen et à Vile de Ceylan, et qu'o
s'occuperait dans la suite d'en établir à Sierra-Léone, lans la Guinne britar
nique, dans l'Australie méridionale, à Port-Philippe, dans l'Australie ocrider
tde, au nord et au sud de l'Inde, et qu'on pourvoirait à ce que des revenu
convenables fussent assignés pour l'entretien de toits ces siéges. Le premic
siége dont on doit s'occuper est celui de la Nouvelle-Zélande. Cette décli
tion a été signée par trente-cinq archevêques et évêques anglicans."

-Mgr. Clancy, évêque de la Guiane anglaise, est sur le point de parti

pour le diocèse confié à ses soins. Il doit emmener avec lui cinq prêtre'
quatre lévites qui se proposent d'entrer dans les ordres, et sept religieuses d
la Présentation. Le vénérable prélat eût désiré trouver en Europe un plu
grand nombre d'ouvriers évangéliques disposés à le suivre en Amérique ;mai

il espère, assisté du zèle et de la piété des personnes qui accompagnen1

pouvoir étendre et consolider l'euvre (le la foi dans la Guitnc.
-Mgr. Polding, vicaire apostolique d'Australie, qui se trouvait depuis quel

que temps à Dublin, est en ce moment à Londres, où lappelaient quelques af
faires ; il doit retourner prochainement dans son diocèse.

-Mr. Daniel Mac-Donnell, évéque d'Olympus, vicaire apostolique de
Trinité, est arrivé à Londres pour traiter des afaires de son vaste diocèse avet
le gouvernement.

-Dans les premiers jours de septembre, Mgr. Fennelly, vicaire apostoliqut
de Madras, qui avait visité Lonîdres, devait partir pour les Indes.

-Une conmission royale a ouvert, le 2.1 août, la session du Parle
ment Anglais.

Voici les réflexions que faisait un papier français sur le discour
d'ouverture :

"Une grande anxiété ré2nait au dedans et au dehors le la chambre ; chatr
était impatient de connaitre le terrain sur lequel le cabinet in c;rfremis allai
appeler les hommes qui vont prendre le pouvoir.

"Depuis qu'il avait été officiellement annoncé que la reine, selon lusage, nc
prononcerait pas le discours de la couronne, la presse se livrait à divers com-
mentaires sur les totifs de cette réserve ; S. M. reculait, disait-on, devant le.
exigences de ses ministres ; elle craignait de se compromettre vis-à-vis de leur.
atceesseurs. Mais la harangte otlicielle est venue dissiper toutes ces illusion,:
réduire au néant toits les conmentaires ; la jeune reine se prononce plus liait-
tetent qu'elle tin l'avait fait juuquici pour le m esures qui ont précipité la
ch.urlit ca binet de lord Melbouirne.
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Le dcoirs qui ou vre les t ra vaunx (Iéislatifs du parelet britannique diTère
essentiellemten t des discours ordinaires qui se prononcent dans ces circons-
tances : les banalités accoutumées y sont remplacées par des réalités, et des
réalités terribles. Les peuples sont peu habitués à entendre leurs souverains
diólarer oficiellemnîclt devant les représentans du paye qu'un grand nombre <le
sujets soujjreniI de /,a misère el du manu<e de r

La commission, faisant allusion au Canada, s'cxprine ainsi
" La dette conîtractée par la législature du Haut-Canada, pour l'exécution

les travaux publics, est un obstacle sérieux aux améliorations qui sont encore
esenticles à la prospérité des Provinces-Unies. Sa Majesté a autorisé le
guiverneur-général à faire une communication à ce sujet au conseil et à Pas-
semîblèc du Canada. Sa Majesté ordonnera que toutes les pièces soient mises
devant vous, et elle espère que votre attention la plus soutenue se portera sur
ds maóères qui atiTetent aussi essentiellement le bien-étre du Canada et la

tirc de lempire.
Une majorité de 72 dans la chîarnle des Lords et 91 dans la cham-

lre des communes a déclaré que le ministère ne possédait la con-
fiance ni du Parlement, ni du pays. En conséquence, il a donné sa
dériission le 29 et le lezdemaini Sir John Russel l'annonça à la chaim-
bire.

'Sir Robert l'ol fut le même jour appelé à Windlsor.Il a choisi les
membres de son cabinet ; le Duc de Wellington devait lui donner l'é-
clat de son nom ; Lord Aberdeen reprendre le portefeuille des aflti-
res étrangères; Lord Stanley prendre celui (les colonies; Sir
Il. Ilardinge celui de la guerre ; lord Lyndhiurst les sceaux ; le
comte de Grev devenir Vice-Roi d'idlande et Sir foward Douglass
Gouverneur-G énéral duCanada,cn remplacement de LordSydcnltam,
qui avait demandé son rappel, par une dépêche en date du 21 juillet.

--La phus grande activité règne dans les arsenaux maritimes de
iAnleterre. Un grand nombre <le vaisseaux dc Ire. classe ont
reçui des ordres,

-Au rapport du Morning-Adecriser, dieux cents personnes, à
Londres seulement, meurent de faim chaque année.

IIR LANDE.-On attend on Irlande, d'un jourù l'autre, Mgr. Fleming, vicaire
apostolique de Terre--Neuve.

-Le docteur Pusev, qui a donnté son nom nu parti catholique qui
s est formé dans l'église anglicane, assistait, il y a quelque temps, à
Dublin.à une réception solennelle,de plusieurs sours de charité dans le
couvent le cette ville.

Mgr. larchevêque de Dublin présidait lui-même -à cette touchante
cériîmouie, dont tons les détails paraissaient iItércsser vivement le
célèbre et pieux professeur de l'Université d'Oxford.

Les questions soulevées pir les puscytes continuent à occuper
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Ilopinion ptblique en An gleterre. Depuis peu de jOurs ont paru i trois
nouvelles publications en fiveur du puseysme; et on ininonce pi-
sicurs écrits remarquables sur ce iirme sujet. dans un sens tout-à-
fait favorable aux savans professeurs dont nous avons déjà eu ocea-
sion de faire connnître les opinions théologiques.

FisAc:.-La seconde édition du livre de Mr. l'abbé Comnhalot, igntituîlê:
La Connaissance d1e Jéms- Christa paru dernièrement à la librairie des féires
Gaumne, rue du Pot-de-Fer. r.

Lauteur de ce livre important a reçu à Rome les plus augustcs eicouragc-
mens pour ses travaux, et notanmment pour l'opportunité d'un ouvrgequi uiat-

taque par leurs tbndenens mêmes les erreurs des panthléiýtes, des rationalistes
modernes dont M. de Lamennais s'est fait l'apôtre depuis son apostasic. L'i-

teur a revu et corrigé cette seconde édition qui suit la première à six mois de
distance.

-Mgr. Carew, évêque enîthxîlignlte tic Calcttan,est nrrivé à Paris le 21 mai.

Esrp.wn:-Dans un temps où le clergé espagnol est soumis à une dure
persécution,ou 43 prèttres sont dans les prisons pour avoir obéi à l'al-
locution du St. Père. où tous les jours d'autres prêtres sont trainés
devant les tribunaux pour la même cause, on verra avec plaisir les
passages suivans d'une courageuse manfestion0 signée par 46 pre-
tres de la Vieille-Castille, et publiée par le Calo/ico.

I Le moment est venu pour le cler. dle manilester devant la nation s's
sentimeuls et ses croyantces: c'est pour lui un devoir. On a titis sa crowaince
à l'épreuve, on 1a plac,. lui, dans la mîîag-niiquie et sublime alternative de
rendro compte de Sa f>i. Notre silence, seIoii l'xNpressioi d vénêr!c évé-
que (Iviça, serait u ne prévarincation et ntn socanda le pour les fiIlels, qui pour-
raient s'en autoriser pour supposer un acquiiescenlent de tnotre part. Le cler-
gé doit repoutsser loin dle lui tout ce qui peut. ternir sa eonditie.

" Il ne s'agit de rien moins qre du cris inriste lorsqt'il s'neliit iSotve-
rain-Pontife, disait un savnnt et lorsqu'il est question d'élever un schisme oi
le létoifTecr à sa nasa ance, est-il rien qui putisse émouvoir plus profondément
(les cours catholiques? Lorsque le général en chef d'uie arrée a donn t ses or-
dres ne doit-on pas lui obéir?

" Les cuarante-six prtres de la Vieille-Calstille délrrent don la fIre tdnt
ciel et de la terre q'ils approuvent ce qu'approuve le Chef de !Eg.isc : qu'ils
détestent ce qu'il anathénitisc dans soi allocution tit ler. mars ; <uit'ils re-
connaissent dans le Pape le viraire (le Jêsus-Christ, le successeur le Saint
Pierre, et dans sa voix la voix dle Pierr ; qriils lui reconnaissent la siprémn-
tie d'honneur et lat risdiction pouir gouverer les brehis dît troupea ut, les
agneiux et les pasteurs, oi t EIlis universelle, avec un pouvoir itdépendut,
di ns sa sphére, des gouve.memens civils ; que celui qui ne se réfuie pas dans

Egl iso, avec Pierre, périra ; que celui qui ne in ne i 'a oinen panl avre
elle, doit être regarlé conne un païel ; que InhiIirarchii îe pFtlise est do
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roi t in t qu'il n'y a jus de véritabCle mission si Ee ne vient de 'Eglise ;
qu'enin, cousilérant les puissaices de la terre conmmej'mnge de Dieu même,
ils leur r'iudront le tribut l eissie."

Quatorze préros de Parchpresbtîvrnt de Nordhumos (jvAcé de Paler-
di), des pîrtres tle Ségovie, les mtenbres dii lnpre dc l'e collégiale tie

Valle le Vio-Tailo (diocème de l3arnstro), et me foule d'utres iém~oigner.t
les miiics senitimen.

PoLO E.-D'après une lettre de Varsovir, adressée la fà r nce,
la comtessse Mîlachowska, née princesse Sanguzko, ayant appris
que le gouvernement avait intention d'ériger une église catholique
romaine dans la paroisse de Vola, a proposé aux auîtorités de donncv
'200.000 florins pour Pérection <le cette éiglise, et elle a demandé
qu'elle Mt bénite sous linvocation de sAint Charles Borromée.
Non-seilenent lempereur de Russie a accorde la permission sollici-
tée par cette pieuse dame ; mais il lui en a fait aussi témoigner sa
haute bienvcilance par le prince Puskewitsch. lictenant du royaume
de Pologne. Le gouvernement ayant ajouté à la donation de la
comtesse Malachowska 1.50,000 iloriis, afin de compléter la somme
nécessaire pour la construction dui tepnle, il a ordunné qnc les tra-
vux commençassenIIt immédiatement.

~Siss.-Cn lit dans les journaux suisses, sons la date de Genève,
02 août :

" Nos inéthodistes semblent avoir pris à lâche de compromettre
le protestantisme chez nos voisins les calthioliqies de la Suisse, de la
France et de la Savoie. Ils v colportent des libelles contre le clergé,
des enricaturcs insultantes pour l'Eglise entholique. et s'efforcent d'y
faire des prosélytes à leurs doctrines parmi le peuple des campagnes.
Ils taxent de persécutions les ictsures répressives que la police op-
pose à leur zèle intolérant.

Deux de ces nspiruns au martyre ont été dernierement punis, à
Blurg-en-13resse, de peines correctionnelles. pour avoir enfreint l's
lois sur le colportage des brocires impricniés.

Un autre missionnaire méthodiste, originaire <le Lausanine. a
èailli être enuvry nux galères pour avoir. à différentes reprises. dis-

tribué des écrits injuîricux contre la religion catholique Ci Savoir.
On ne Il relûehé. nprès plusieurs mos de détention à Chnmb'ry.
qu'en donsidérntion de son état d'exaltntion habituelle. et parce qu'il
a su se prévaloir de ses relations d'enfance avec le roi Charles Albert.

Ginn;r.au.--On écrit <le Gibrah ar, le 01 juillet
La persécution a recommncó depuis quelques jours avec plus

dl'acharnment de la part de la soi-disant junte des anciens, qui on -
lie toujucîtrs plus de hauteur. Notre prhit nl'ayant pas cr. jusqu'à
présent.ievoir souiettre les livres de la paroisse - l'inspection diI t ré-
sorier et du receveudimtion lui a été donnée pour se présenter mur-
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di, par devant notre cour suprême, sous Faiccusation d'avir manqué,
premièrement à cette cour, et ci second lieu au conscil privé de S.
1M1. Dans l'état actuel des choses, il ne serait pas étonnantl que, pour
cc fitt. notre évêque fût une seconde fois écroué dans la prison cri-
inelle. Vous pouvez penser dhus quelle alilictioi se trouve toute

cette nalheureuse population éminemment catlholhie ; je dis toute,
parce quo les dissidens ne sont qu'un sur dix.'

ALEîRs.-L'Unirers, dui 18 août, s'exprime ainsi sur les afliires de
cetto colonie.

Nous comiençons à recueillir les fruits de nos sacrifices et de notre per-
sêvurance dans la grande euvre nationale que nous avons entreprise en
Atrique. Les résuitaits de la longue et pénible campagne qIe nous ve-
nons de terminer s'annoncent le la manière la plus favorable. Toutes les
lettres que nous recevons d'Alger nous apprennent que les événnens les
plus leureux se préparent pour le succès dle nos établissemiens. Les Arabes
se montrent fatigués de la lutte incessante qu'ils ont en à soutenir ; leurs res-
sources sont épuisées ; ils ne peuvent plus endurer cette existence précaire
où leur repos, leur bien-être, la liberté et la vie de leurs familles sont cons-
tamnent menacés. Ils désirent donc ardemment une paix sérieuse. Les
tribus qui nous étaient les plus hostiles sont celles qui manifestent l'intention
de se soumettre. Notre domination qui, depuis dix ans, a principalement
été attaquée dans la province d'Oran, est au moment 'étre définitiveient
reconnue et acceptée dans cette partie (le nos possessions."

-La lettre suivante est adressée k l'Ami <le la 1c1/iion:
o Nous aurons beau planter, édifier, faire les lois les plus sages, avoir à

notre disposition tous les trésors du monde: notre prospérité sera vaine et sans
avenir en Afrique, tant que nous n'aurons pas donné à notre population le
princ:pe qui anime et vivifie toute chose, celui de la morale et de la religion.
Son inluence petit seule fornîerdes enfans soumis, des pères et mères res-
pretables, de bons citoyens, dles adnilnistrateurs, hommes de probité. Jusqu'à
cejour, on avait cru que la vue (le nos prêtres exciterait le fanatisme des nul-
sulmans et les élognerait de nous. L'expérience a prouvé le contraire ; les
points île la régence on, grâces à la priudecie les chefs, la religion s'est 'a-
bord montrée avec le plus d'éclat, sont précisément ceux où il y a le plus le
tranquillité et le moins d'injustice : témoins 3one et Constantine. Si Mfgr-
Dupuli avait pli, dés sou arrivée en11 Afrique. envoyer des prêtres à 13outli-
rilk et à Blidah, Abd-el-Kader nt'eût jamais réussi -à soulever les tribus comn.
me il le fait aujounPhui. L'Arabe a autant île vén ération pour le prétre que
de imuépris pour PIonuncile irréligieux. Nos prétres sans escorte, un baton à la
main, parcourent le pays dans tous les sens ; ils sont bien accueillis par les
Arabes, et c'est toujours avec regret que leurs hiiites les voient partir. L'é-
pée a liit les conquêtes, la reîgion seule nous donnera la paix. Si ces li-
gncs sortaient d'ulne plume ecciésiastiquIle, vous les taxeriez peut-étre d'exa-
gération, elles n'expriment cependant que la simple vérité."

E-r.rs-Uxs.--Lo Cabiînt de Washinton est dissous. Tous les
minnistres nominés par M. Harrison, et continués en oflice par M.
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Tlcr. î l'exception dje M. Webster scrétaire d'Etat, ont donné
leur démission, à la Suite lu second veto contre le projet de Banque
iw//ionl re.

La création d'une Banque nationale, sur la quelle M. Tyler était
en désaccord avec son Cabinet, aussi bien qu'avec le Congrès, était
la mesure favorite mise cn avant par le parti wbig.

Des bills importans ont été passés pendant cette session, savoir
Un bill du revenu. qui impose des droits pour la protection des rna-
infctures domestiques, et abolit les droits sur le thé, le sucre et le
café ; un bill des banqueroutes ; un bill des fortications, un autre qui
établit une escadre pour la défense (le la côte, et enfin celui qui pour-
voit à la distribution des publiques.

Mais de tous les résultats de la sessioln le plus important est cc-
lui le la dissolution des partis Whig et Locofoco, et par suiteorga-
uisation de nouveaux partis.

-On pare de mnouvemens de troupes vers le territoire en litige,
tant du cûté anglais que <lu cnté américain.

Il v a cit pendant deux jours des émeutes séricuses à Cincinnati en-
Ire les noirs et les blancs : ceux-ci paraissaient être les agresscurs.

-- De nonveaux troubles suseistes dans la Seigneurie de Van-.Jinslaer à AI-

bany ont été apaisés.

-On lit dans le M11orning-Adreriser:
" Les Journaux américains parlent de la découverte d'une vaste conspira-

tion dans la Louisimne et sur les rives du Mississipi. Les esclaves devaient se
soulever le 1er. août ; toute la population blanche et les nègres qui se seraient
refusés à s'associer ain complot, auraient été assassinés. Heureusement, on a
découvert cet exécrable projet."

-Des lettres le New-York annoncent que la sour et le beau-
frère lu président dles Etats-Unis ont embrassé la foi catholique.

-La mission catholique des Etats-Unis vient de faire une perte douloureuse
dans la personne du pére Joseplh Van Sweevelt, qui a été trouvé mort dans
sa chambre, au collêge de Saint-Louis (Missouri). Né dans le Erabant en
180-., ce digne ecclésiastique était entré, en 1828, dans la Compagnie de
Jésus. Le jour de ses funérailles, le peuple a prouvé, par l'expression de ses
regrets, combien il le vénérait et Paimait.

C NuAu-Des extraits de journaux anglais nous donnent lieu
d'espérer titi adoucissement dans le sort des Exilés Politiques. On
s'attend qu'au mois <le Février prochain, il leur sera loisible <le se
répandre dans la colonie, et d'y exercer à leur compte, Pindustric
qu'il leur plaira.

-Nous avons le plaisir d'apprendre que MM. J. Viger et P..
Panet ont été appointés Commissaires pour toutes les procédures
civiles qui regardent les bâtisses ou réparations d'églises, le prcsby
tères etc. dans le district de Mentréal. Nous nous rijouissons de
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ces notuiuatiots parce que 'iîtégrité et la dûlie nce bien conmtius
de ces Messieurs pourront suppleer â P'fperfectn ut lièel à lim--
prntîublité de la loi cu vigueur sur ces nat.ures.

CLOTURE DU PARLEMENT PROVINCIAL.
La Lilature Provinciale a été close, Samedi le 18 Semtemre courant à

midi, par le Major Général Cl:terow, député Gauvretur à cette fin, et a été
proroée ai 25 Octobre prochain.

67 Buils reçurent Ci cette circonstanc !n msanction de Son Excellence. 20
l'avaient reçue précédmment dans le cours de la session ; et 15 firent ren-
vOYés à la sanction de Sa Majeste ; ce qui donne 102 Ills passés dans cette
sessmon.

Parmi ces bi!s on remarquecomme iteressant particulirerent la re[igion
et liumannit :

1. Le 1il pmur Pencouragement des Eoles élémentaires dlotit nous avons
mijâ parlé ;

Il. Les B-ll pourvant à incorporation 1. du collége de l'Assomption;
2. des Damnes de Asile catholique des orphelins de Montréal 3. de l'Asile
des femmes agées et infirmes Je Montréal, 4 des Damnes protestantes de la
société de biendiisance dans la nuéme ville.

III. Le bl pour exempter des droits dle douane tous les exenplaires de l'E-
crtuire Sainte, Importés par mer en cette Province.

On renarque en outre lacte nppropriant des argens pour améliorations pu-
bliques, au montant de plus d'un million six cent mille livres tcrlingi somme
quoi doit étre rcalisée par des cmprunts en IAnrcierre. A cette occasica, un
journal canadien observe que 'intérét de la dette du H.-Canada et les ei-
prunts votés pour être contractés en Angleterre exigeront que rion remnete
annuelement en viromi quatre cent mntlle piasres, et qu'aVeC les taxes actuelles
chaque famille aura à payer, l'une port:mit l'autre, chmamme iitannée, douze pmis-
tres environ, un douzième de ce que louvrier gagne ; de Imus, quand viendra
i'échéance de la dewŽ, quatre mois de travail outre les taxes annuelles ; et
lorsqu'on refléchmit, ajoute le muifmme journal, que tout cela est ci addition aux
taxes proposées des conseils de district et autres tues locales, (lue le revenu
se tire principalement des importations par la St. Lauremt, et que 1l Haut-
Canada reçoit (les Etats-Untis, ei contrebande, tue grande partie des mar-
chandises importées qu'il csomme, c'est un état de choses qui ne peut que
ce faire sentir dans le Bas-C:aJna surtout si la plus grande pmartie du revenu
continue à être dépensée dans le Haut-Canadm.

r Nous avons reçu la seconde lettre d'Un Canadirn sur Péducation i
mais, les circonstances étant changées, avant de la publier nous attendrons le
dernier mot de l'auteur.

PeLnuC o.n J. C. PRUINCE, P-rar.armRvŽct. ? MONTREAL:
airan2 Ru nJ. A. PLINGUET, friDIEuR. RUE S. DENS.


